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[TRANSLATION – TRADUCTION]

New York, 18 September 2024

Note No.4-2-126/2024

The Permanent Mission of Ecuador to the United Nations presents its compliments to the 
Office of Legal Affairs, United Nations Secretariat and, as a follow-up to notes verbales Nos. 4-2- 
9/2024, 4-2-97/2024 and 4-2-110/2024, by which it informed the Office of Legal Affairs of the 
entry into force of Executive Decrees Nos. 318, 351 and 377, has the honour to inform it of the 
issuance and entry into force of Executive Decree No. 392 of 17 September 2024, by means of 
which the Constitutional President of the Republic, Daniel Noboa Azín, has decreed the inclusion 
of a single transitional provision in Executive Decree No. 318 of 2 July 2024, as amended by 
Executive Decree No. 351 of 8 August 2024 and renewed by Executive Decree No. 377 of 
30 August 2024, which suspends the right to liberty of movement from 10.00 p.m. on Wednesday, 
18 September 2024, until 6.00 a.m. on Thursday, 19 September 2024, in all cantons and parishes 
of the Provinces of Guayas, Los Ríos, Manabí, Orellana, Santa Elena, El Oro and in the Camilo 
Ponce Enríquez Canton of Azuay Province.

As established in Executive Decree No. 392, the Government of Ecuador has implemented all 
necessary measures to ensure public safety and to reduce the level of violence; in view of the fact 
that electricity service will be suspended nationwide for preventive maintenance, it is deemed 
necessary to further restrict the liberty of movement in those provinces in which a state of 
emergency has been declared.

Executive Decree No. 392 entered into force on 17 September 2024 and suspends the liberty 
of movement only from 10.00 p.m. on Wednesday, 18 September 2024, until 6.00 a.m. on 
Thursday, 19 September 2024. Consequently, the right established in the International Covenant 
on Civil and Political Rights that has been suspended for the duration of the above time frame 
under Executive Decree No. 392 is that contained in article 12 of that treaty.

Pursuant to article 4, paragraph 3, of the International Covenant on Civil and Political Rights, 
the Permanent Mission of Ecuador respectfully requests that the Office of Legal Affairs, United 
Nations Secretariat, inform the other States parties to the Covenant of the issuance and entry into 
force of Executive Decree No. 392 and of the right that remains temporarily suspended.

The Permanent Mission of Ecuador to the United Nations takes this opportunity to convey to 
the Office of Legal Affairs, United Nations Secretariat, the renewed assurances of its highest 
consideration.
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[TRANSLATION – TRADUCTION]

New York, le 18 septembre 2024

Note n° 4-2-126/2024

La Mission permanente de l’Équateur auprès de l’Organisation des Nations Unies présente ses 
compliments au Bureau des affaires juridiques du Secrétariat de l’Organisation et, comme suite 
aux notes verbales 4-2-79/2024, 4-2-97/2024 et 4-2-110/2024 par lesquelles elle l’a informé de 
l’entrée en vigueur des décrets exécutifs nos 318, 351 et 377, a l’honneur de lui faire part de la 
promulgation et de l’entrée en vigueur du décret exécutif n° 392, en date du 17 septembre 2024, 
par lequel le Président constitutionnel de la République, Daniel Noboa Azín, a décrété l’ajout 
d’une disposition transitoire unique dans le décret exécutif n° 318 du 2 juillet 2024, modifié par le 
décret exécutif n° 351 du 8 août 2024 et renouvelé par le décret exécutif n° 377 du 30 août 2024, 
qui suspend la liberté de circulation, uniquement de 22 heures le mercredi 18 septembre 2024 à 6 
heures le jeudi 19 septembre 2024, dans tous les cantons et toutes les paroisses des provinces de 
Guayas, Los Ríos, Manabí, Orellana, Santa Elena et El Oro, et dans le canton Camilo Ponce 
Enríquez de la province d’Azuay.

Comme indiqué dans le décret exécutif n° 392, le Gouvernement équatorien a pris toutes les 
mesures nécessaires pour garantir la sécurité de la population et réduire le niveau de violence et, 
étant donné que les services d’électricité allaient être suspendus dans tout le pays en raison de 
travaux de maintenance préventive, a jugé nécessaire de renforcer la mesure de restriction de la 
liberté de circulation dans les provinces où l’état d’exception avait été déclaré.

Le décret exécutif n° 392 est entré en vigueur le 17 septembre 2024 et ne suspend la liberté de 
circulation que du mercredi 18 septembre 2024 à 22 heures au jeudi 19 septembre 2024 à 6 heures. 
Le droit suspendu en application dudit décret est celui qui est énoncé à l’article 12 du Pacte 
international relatif aux droits civils et politiques.

En application des dispositions du paragraphe 3 de l’article 4 du Pacte international relatif aux 
droits civils et politiques, la Mission permanente de l’Équateur prie donc respectueusement le 
Bureau des affaires juridiques du Secrétariat de l’Organisation de bien vouloir informer tous les 
autres États qui sont parties au Pacte de la promulgation et de l’entrée en vigueur du décret 
exécutif no 392 et du droit qui reste temporairement suspendu.

La Mission permanente de l’Équateur auprès de l’Organisation des Nations Unies saisit cette 
occasion pour renouveler au Bureau des affaires juridiques du Secrétariat de l’Organisation les 
assurances de sa très haute considération.


